
Sous son lit 
Un dimanche, tous s’apprêtaient à partir ensemble à la Messe et 

Josémaria était introuvable. La nounou était toute essoufflée : 

-  Madame, on ne trouve pas le petit… 
 

En effet, la veille, doña Dolorès lui avait acheté un costume et il 
savait qu’il devait le mettre dimanche. Doña Dolorès vint tout 
droit dans la chambre de son fils, ce n’était pas la première fois 

qu’il se cachait. 

Sous son lit, Josémaria, immobile, retenait son souffle… Sa 

maman s’approchait de plus en plus près. 

-  Toc toc toc ! on entendit des petits coups par terre. 
 

On l’avait découvert ! 
 
Ni cris, ni menaces, mais bien pire : une canne de son père.  

Et il se dit qu’il fallait sortir : à cause de la canne, bien entendu.  

-  Mais, mon chéri, voudrais-tu que je t’achète de vieux 
costumes ? lui dit doña Dolorès qui le comprenait bien. Josémaria 

ne voulait pas mettre un habit tout neuf, il ne voulait pas attirer 
les regards des passants : « ô qu’il est mignon ! » « comme ça lui 
va bien !» 

 
Finalement elle l’habilla et en le coiffant, doña Dolorès lui apprit 
ce qu’il n’oublia jamais : 

-  Josémaria, seul le péché doit nous faire honte 
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